Sciences Po / fonds CEVIPOF 




















* REPUBLIQUE FRANÇAISE — Liberté - Egalité - Fraternité — DEPARTEMENT DE VAUCLUSE 


z° CIRCONSCRIPTION D'ORANGE 
ELECTIONS LEGISLATIVES DU 5 MARS 1967 


FÉDÉRATION 0e LA GAUCHE DÉMOCRATE er SOCIALISTE 


(Parti Républicain Radical et Radical-Socialiste - SFIO - Convention) 









Guy 
PEINE 


Candidat 








Yves MEFFRE 
Suppléant 


Léon CANET (Radical-Socialiste) - Maire de SAINTE-CÉCILE 


Guy PENNE, dont le père est né à Tulette, a passé toute son enfance à Sainte-Cécile, où il est apparenté à 
plusieurs familles. Il a été inscrit pendant quelques temps au Collège de l'Arc, à ORANGE, puis a poursuivi ses 
études de chirurgie dentaire à Paris. Pendant ses études, il fut Président de l'Union Nationale des Etudiants de France. 
Délégué de François MITTERRAND pendant la campagne des élections présidentielles, dans le Vaucluse, 1l a 
montré au cours de nombreux contacts avec les Elus du Département combien 1l était courtois et parfaitement 1n- 
formé des problèmes de notre Région. Actif, et Républicain convaincu, il sera par son dynamisme un digne 
représentant au Parlement, où il possède de nombreuses relations. | 

C'est avec confiance que j'invite les Républicains à l'élire, afin que nous ayons à l’Assemblée Nationale un 
représentant dynamique, digne de notre Région si active, si évoluée, et tant attachée à la République Démocratique. » 

Léon CANET. 
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FÉDÉRATION DE LA GAUCHE DÉMOCRATE ET SOCIALISTE - ORANGE 
*« La Fédération de la Gauche Démocrate et Socialiste de Vaucluse, émanation du Parti Radical et Radical-Socialiste, du 

Parti Socialiste et de la Convention des Institutions Républicaines, appelle les Electrices et les Electeurs de la Circonscription 

d'ORANGE, à voter en masse dés le premier tour de scrutin, le 5 Mars, pour son Candidat Guy PENINE. 

Electrices et Electeurs, c'est de votre bulletin de vote que dépendent votre bonheur, le bien-être et la sécurité de votre foyer, 

l'avenir de l'éducation de vos enfants et la Paix dans une France Démocratique et Fraternelle. » 

Le Président : V, ALESSANDRINI. 


À À À À 


ASSEMBLÉE NATIONALE Paris, le 20 Février 1967. 
« Il faut gagner les Elections Législatives ; il faut tout faire pour battre l'U.NR. et ses 

« alliés ; il faut hâter l'avènement d'une Démocratie véritable. 

« Pour cela aidez-moi, aidez-nous aujourd'hui, à mener à bien ce combat, comme vous 

« l'avez fait les 5 et 19 Décembre 1965 lors de l'élection présidentielle. 

« En élisant Guy PENNE, dont je connais le talent et la compétence, à l'Assemblée 

« Nationale, vous assurerez la victoire, qui sera celle de notre peuple et de la France.» 


François _MITTERRAND. _ 
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Electrices, 


Electeurs ! 





J'ai trouvé auprès des sénateurs et députés du Département, de la majorité des élus locaux, 
des rapatriés, et des représentants des syndicats et des professions, les concours et les compéten- 
ces dont j'avais besoin pour m'encourager à me présenter aux élections législatives dans la Cir- 


conscription d'Orange. 


Je me consacrerai le mieux que je pourrai aux tâches que vous voudrez bien me confier, 


notamment en ce qui concerne l’action parlementaire : 


implantation d'industries nouvelles, 


développement de la formation professionnelle, défense des exploitations agricoles familiales, 
ainsi que des artisans et des commerçants. 


L'investiture que m’a accordée la Fédération de la Gauche constitue pour les électeurs UNE 
GARANTIE que ces obiectifs pourront être atteints, conformément au programme et à l’action 
de son important groupe parlementaire à l’Assemblée Nationale. 

L'aide que m'apportera mon REMPLAÇANT EVENTUEL, M. YVES MEFFRE, 36 


ans, négociant en matériaux de construction, dont les qualités furent consacrées par son ac- 
cession aux responsabilités de Maire-Adijoint de Vaison me sera très utile. 


J'espère mériter votre confiance. 


Je resterai fidèle à mes électeurs et à mes amis de toujours. 


J'attends votre décision avec sérénité. 


Il s'agit désormais de regarder devant soi 
et de bâtir la REPUBLIQUE DES CITOYENS 
qui offrira à tous les Français les perspectives 
d'une société plus juste et plus heureuse. 


POUR CELA IL FAUT UNE MAJORITE 
STABLE. 


J'appartiens à l'Exécutif National de la Fédé- 
ration et ie me suis appliqué à collaborer à la 
réalisation du rassemblement des Radicaux-So- 
cialistes, de l'U.D.S.R., des socialistes et des 
jeunes de la Convention des Clubs. 


TOUS CES REPUBLICAINS SONT AU- 
JOURD'HUI REGROUPES DANS UNE SEU- 
LE ORGANISATION. 


Ils ont un leader, une équipe, un program- 
me. 

Ils se compteront le 5 mars par millions ! 

C'est désormais le gaullisme qui offre Île 
spectacle de ses querelles ! 

L'illustration de ces rivalités se traduit dans 
la Circonscription d'Orange par la présence d'un 
candidat officiel Vme République et par celle 
d'un « Indépendant » qui ne peut déjà plus faire 
illusion. 


LE PROGRAMME DE LA FEDERATION 


Il sera diffusé selon nos moyens (qui ne 
peuvent être comparés à ceux de l'U. N. KR. : 
les milliards dépensés par le gaullisme pour ses 
affiches, ses brochures luxueuses, sont-ils payés 
par les contribuables ou par les monopoles, ou par 
les deux ensemble ?) et vous le jugerez en 
conscience. 


NOS CHOIX SONT SIMPLES 

La Gauche a naguère promulgué le droit à 
l'instruction, le droit aux loisirs, le droit à la 
santé, le droit à la vieillesse heureuse. 

Elle entend imposer le droit au logement. 


POUR LA FEDERATION DE LA GAU- 
CHE, LA PRIORITE DES PRIORITES VA 
À L'EDUCATION NATIONALE, Il n'y a pas 
de vraie justice quand les enfants n'ont pas des 
CHANCES EGALES ! 


LES QUESTIONS QUE LE GAUELISME 
N'A PAS SU RESOUDRE : 


Le chômage menaçant, la perte des heures 
de travail, l'inégalité du salaire masculin et du 
salaire féminin, les zones de salaires, les bas 
salaires, l'âge de la retraite, la crise du loage- 
ment. 


QUANT AUX AGRICULTEURS, ils sont 
plus que jamais oubliés. 


Ils avaient obtenu l'indexation des prix agri- 
coles sur les prix industriels. Le premier geste 
du Général de Gaulle a été de le supprimer. 


Leur entrée dans le marché commun s'ac- 
compagne de graves inquiétudes sur les prix, les 
structures et les débouchés agricoles. Ce ne sont 
pas les dernières mesures sur les assurances 
accident qui arrangeront leur situation. 


Aujourd'hui la VITICULTURE FRANÇAI- 
SE avec les moyens d'exploitation moderne dont 
elle dispose avec toute la qualité et la quantité 
des vins qu'elle produit devrait traverser une 
aire de prospérité. Malheureusement nous en 
sommes fort loin, et la responsabilité entière en 
revient à .l'incompréhensible acharnement du 
Gouvernement. 


En 1958, augmentation des droits de Régie, 
qui ont été portés pour les vins ordinaires, de 
11,50 à 25,50 par litre ; pour les vins d'appel- 
lation contrôlée, de 11,50 à 31,30 par litre ! 


L'entrée inconditionnelle de vins étrangers, 
et notamment de vin algérien qui influent et 
dégradent les cours du marché français. À noter 
que par le canal de l'Algérie transite sans aucun 
contrôle en direction de la France de nombreux 
vins étrangers : Grèce, Espagne, Maroc, Tunisie, 
etc. 





Remplacant éventuel : 


Yves MEFFRE 





Imprimerie MARTIN-PEYRE - Orange 


Guy PENNE. 


J'évoquerai encore le SORT DES COMMER- 
CANTS ET ARTISANS, qu'une loi récente non 
appliquée, laisse en dehors de toute réelle protec- 
tion sociale alors qu'un effort fiscal très lourd à 
supporter est exigé d'eux. 


le crois qu'on peut affirmer que LA POLI- 
TIQUE ECONOMIQUE ET SOCIALE DU 
GAULLISME NE SERT PAS LA JUSTICE 
ET LE PROGRESS. 


POLITIQUE INTERNATIONALE. 


Avons-nous conquis la sécurité à l'exté- 
rieur ? les aspects positifs de la politique étran- 
gère ne doivent pas en dissimuler les carences. 


Je suis solidaire des propositions de MES 
AMIS LE PRESIDENT PIERRE MENDES- 
FRANCE ET LE PRESIDENT FRANÇOIS 
MITTERRAND qui proposent aux représentants 
de la France de prendre le bâton de pélerin et 
de se rendre dans tous les « points chauds » du 
monde pour présenter des propositions de Paix. 


Il est bien de tenir des propos pacifiques, 
il est mieux D'ORGANISER LA PAIX. Le 
Général de Gaulle agit comme si nous étions 
au XIXme siècle. 


Si l'on n'organise pas la Paix, la guerre 
atomique sans vainqueur ni vaincu détruira la 
terre ! 

Telles sont, chères électrices, chers 
électeurs, les raisons du combat politique 
de ceux qui ont reçu l'investiture de la Fé- 
dération. 


En vous demandant vos suffrages, je 
souhaite servir vos intérêts légitimes dans 
la liberté, la justice et la paix. 


Guy PENNE 


Candidat 





